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UN GROUPE DE COMBAT BLINDE ALLEMAND 
A PENETRE DANS LA TETE DE PONT ANGLO-AMERICAINE 

A L E S T D E L ' O R N E 
Des localités perdues ont été reconquises par la Wehrmacht 

Au large de la cote normande, la Hotte alliée a subi des pertes 
--- — ' 

EN ITALIE, DE VIOLENTS COMBATS SONT EN COURS DANS LE SECTEUR DE B0LSENA 

Quartier Général du Fu*hrw. 1*. — Le Haul Commenaameiu a** lareea armée* all*man<Je* communique : 
I n Norme ncKe, un groupe d* oombet blind* *'a*t Infiltré dan* la têt* d* gant *nn*ml* * l 'ut d* l'Orna at a Infligé à l'ennemi se leur-

d«* part** *n nommée «t an matériel 
Dana la* autraa aaataura d* la téta da pont, l'annaml a oaelenehé plusieurs attaquas aautanuaa par da» ehara, d* l'artlllarla teuree naval* 

at d'Impartante» formations eensnnes. C u attaqua* furant rapauaaaaa Mo* treupaa ant repria, an eentra-attaque, qualqun laoalitéa prevlsei. 

Berim, 14. — Voici ce qu'écrit le 
«••af i i iM» militaire du D. N. B.. 

Martin lUUénpIérirri, pur le déve
loppement des opération» au Iront 
d'invsaion : 

Un groupe da anara da raaannaiaaanaa eut t'était a«an*é Jusqu'au (ud da Cauenent, a été aemplétamant anéanti. 
Au aaura daa aambat* qui aa aant déroulée aur la prwqu'll» da Chsrbeurg. un bataillon d'assaut, aammandé par la majar 

t'aat pertieulierement . 
La primur lnu t in in l [udv/is,oommand*nt una brigade do aanant d'aoaaut, a détruit, la 11 Juin, I l blindé* adverse» 
Dana la nuit du l î au 13 Juin, da vlalanta engagement* naval* aa aant * nouveau déreuléa au largo da la téta da pant onnomio. 
Dot tarpillaur* et da* vedettes rapide» allemande* atteignirent de doux torpillée daa oontre-terpilieur* qui avaient déjà été teuehé* par 
Sur la routo du rateur, treia do noo vodotteo rapidoe turent eeuléee par de» enaeeeure bombardier» ennemi* attaquant en tarée. 
La Lu tt watts a aeulé deux tranapert* Jaugeant I.Oéé tannée at deux eontre-terpllreure et a endommagé traie autre* d* té.PM tennea. 
En Italie, l'ennemi a peureuivl, hier également, avee de* 1er*** massives, aea attaquée daa deux aété» du la* Boisons. Apre* de dura aem-

bata qui ** eent déroulé* dan* un terrain montagneux et ravine, l'ennemi a été rejeté partaut k l'aueet du le» 
A l'oit du l«* également, le* puieeanta assaut* lancée, ean* Interruption, per l'ennemi, ent été annihilé*. 
Tard dan* I* soirée, l'ennemi réalisa cependant da* gaina de terrain à l'est immédiat du la*. 
La nuit dernière, née treupaa, talennéaa do près par l'ennemi, ee eent repliéea quelques kilomètres «srs I* nord était* e* soetsur. 
Au eeurs d-s dura aembats detoneit* d* la semaine dernière, lea formatlana relevant du premier corps de parachutistes, principalement le 

Igj- seetien blindée et le *• betaillen du génie, oe eent * neuveeu distinguées par avna bravoure exceptionnelle 
Le 13 Juin, dan* la matinée, dae ahaeaeurvbembardier* ennemis ent è nouveau attaqué un navirs-hépltal allemand, au large de la oot* 

aeeidentala de ritalle 
A i Est on ne lignai* aueune opération Impartante. Sur la la* Pelpua, des navires vlglee de la marin» da guerre ent attaqué dae b i t l . 

mente de protection soviétique» et ont efficacement oanonné dea batterie» onnemieo aur la riva orientale du lae. 
Dana la matinée du t l Juin, dea bombardiers américaine ent ettaqué dae quartiers habitée dé la villa de Munich, provoquant daa dégât» 

»t dea pertea parmi la population. La défense antiaérienne a abattu 37 dae appareile assslllanta. 
La nuit dernière, des ivion* ennemi» isolée ent survole la région de Munich et aa région mono «jsstphslisnns Cinq avions ennemie ent 

été abattue, 

LA SITUATION MILITAIRE 
sur le front de Normandie 

a u huitième jour de la bataille 

Le général de Gaulle 
se rendra en France 
Berne. 14. — Le correspondant A,français dont le montant n'est pas 

Londres du * Basler Nachrlchten »l couvert, ont prépare «le pillages de 
• interviewé une personnalité Iran-lia France, 
etuse de l'entourage de de Gaulle. L'affirmation de Roosevelt, et 

D a appris que de Gaulle attendait d a p r e g laquelle des produits rataon-
l'autonsation d"Eisenhower pour se i n e g ne pourront être achetés au 
rendre en France. 'moyen de cet argent peut tout au 

tjnmediatement après, ta forma-!plus 3tryiI a souligner les intentions 
tk» de la tète de pont alliée, 11 airapaces d e 8 Américaine, 
demande cette faveur, mais il nai *~ 
toutefois pa» encore, reçu de re-i En effet, le patrimoine d'un peu-
DoneeDe Gaulle a l'intention dé: Me. déclarê-t-on dans les miteux pc-
serendr* le plus vite possible en | "tiques berlinois, ne se composent 
France d'y prononcer un discours \ Que d'une infime parue de produite 
et de se faire acclamer, pour se. rationnes, mais pour une part énor-
reodre ensuite a 'Washington où il|me de valeurs culHirelles dans lésines dégâts assés importants ont été 
essaiera d'exploiter l'accueil que luildomaines les plus divers élaborées t causés aux habitations. Par contre, 
a fait la population f snçaise. etlau cours d'une longue histoire. Etlet c'est fort heureux, le nombre 
auquel semble croire, pour y obte-|l'on sait, après oe qui s'est passé en Ides victimes est peu élevé. On dé-

LA GUERRE AÉRIENNE 

DES BOMBES 

dans le Cambrent, 

le Douaisis 

et le Valenciennois 
Aux premières heures de la ma

tinée de mercredi dernier, la région 
du Nord et du Pas-de-Calais a été 
survolée par des escadrilles de bom
bardiers et de chasseurs alliés qui 
lâchèrent [te» cbspnle'» de 
en maints endroits, notamment 
dans lé Cambrésis, le Douaisis et 
le Valenciennois. 

D'après tes premières statistiques 

nir des concessions diplomatiques 
Répondant A 1» question concer

nant les plans de de Gaulle après 
son vorage A Washington, la per
sonnalité française déclara que cela 
dépendra des résultats de ce voya
ge, mais qu'en tous cas. de Gaulle 
a l'intention de se fixer le plus tôt 

Italie, que les Américains visent iplore 1 mort et quelques blessés 
surtout les réalisations artistiques. Dans une des localité» bombar 

, , . , , « n n dées, trois personnes seraient sous 

L attitude de de Gaulle 
De Gaulle lui-même, qui était prêt 

a payer sa reconnaissance comme 
chef d'un gouvernement provisoire 

les décombres de leur immeuble. 

La région de Lille mitraillée 
Dans le même temps, la région 

possible en France pour empêcherifrançais semble commencer k dou-jde Lille était mitraillée. Des voi
lé commandement Ulié de mettre ter si la signature qu'il a apposée 
éveirtuellement quelqu'un d'autre A au chèque en blanc que les Etats-
aa place. Unis lui ont tendu, servira ses uv 

H n'est toutefois pas certain que tentions politiques pour 1 avenir. 
Gaulle pourra se rendre _en| ^ tentative d'accélérer l'éclair 

tures automobiles et hippomobiles 
ont été le point de mire des chas
seurs anglo-américains. 

Deux personnes, un homme et 
une femme, ont été tuées. 

France, écrit le correspondant. On c l M e m e n t de sa position personnelle rt-__ # M 1 . »,«f***tir»a an Nnrtî 
se demande même s'il ira A Wa-|en a t U r a n t rattenuon sur ses rela- *"«* SOuS-preteCtUreS OU nOlû 
sblngton et s'il retournera encore | t l o n g e t r o l t e g , v e c Moscou semble « » " 
A Alger One chose seulement est!n-a v o i r d'autre résultat que de ver- pitOtUMCS 
certaine, c'est que de Gaul e e s ty , . d e [.huile g u r je feu de» dlver-
raéoontentet que la presse londo- geaoeê poilU<iXMt^ A ^^ a joute Au cours de la nuit de mercre

di A Jeudi vers 1 h. 30. deux sous-
préfectures du Nord ont été forte
ment bombardées après avoir subi 
de rudes épreuves du même genre 
au cours des semaines précédentes. 

Dans l'une d'elles, une cité ou
vrière a été gravement touchée. 

On ne possède, quant A présent. 
aucun renseignement précis sur le 
nombre de victime» 

D'autre part, en deux endroits 
de la région de Lille, six person-

it Dliianmque ev a* uauut . inuve» cou. uiuo UIUEIUKITUI, <n. j»u» _ . . __» T.- , U A>. 
voyait obligé de faire re-i prévoyant que ceux qui leur prodi- n«~». 

que les tentatives anglo-américaines 
de provoquer pa* l'intermédiaire dea 
appels lancés par de Gaulle, un sou
lèvement de la population française. 
sont de l'aveu de la presse britanni
que elle même restées sans succès. 

Dans les milieux politiques berli 

i mène une campagne de pro
pagande pour lé faire reconnaître 
par le commandement allié. 

Une déclanitioB de Churchill 
Amsterdam 14. — D après le ser

vice d'informations britannique, 
Churchill a déciare aujourd'hui inois on croit pouvoir répondre A 
aux Communes en réponse A ml'étonnement que cela A provoqué 
Certain nombre de question* con-lchex les correspondants britanni-
cernant les relations entre ie goj-iques. en constatant que le peuplé 

britannique et de Gaulle francai» est plus intelligent et plus 
•Bill a 
aaerquer t très sérieusement s »ixiguent œ soi-Qisant consens et que 
Communes qu'un débat au sujet de|ce n'est qu'A regret qu'il verrait se 
cette question pourrait entraîner de remplacer une occupation alleman
de* grands dangers. de même si celle-ci a été considérée 

Il déclara ensuite que ie gouvef-|per lui comme une charge, par la 
Minent a droit A la confiance desi destruction de toutes les valeurs 
Commune» lorsqu'U prétend ne pas culturelles et chaos économique 
souhaiter de débat concernant * qu'entraînerait une occupation du 
question de Gaulle. Le résultat paya par les Anglo-Américain» 
potrraiten être que les «i»«*«»; On est d'ave» « Berlin, que la ma S?» ,?aXzlJ' r ï 2 ! T ™ œ ^ S.r.7,! lorité des Français sait aujourd'hui Oaulle soient rendues trop publi- ^ u > u - ^ sa"vJïaoe fa le

J ,'m „„„. 
pris que la collaboration future' avec 

que» a pria enfin les Communes 
de remettre A un moment plu» op
portun ce» débat» 

Le désiccord subsiste 

entre Uidres et WasUigtw 
u « j e t da CoHté d'Alger 

Berlin, 14. — Le rorreifcondant 
diplomatique du D N B.. le Dr Sieg-
frtsd asorn écrit : 

« l e fait que Churchill a demandé 
aux Communes de remettre A un 
moBaant plus opportun le débat au 
sujet da 1» question de Gaulle per
met de tarer les conclusions impor
tante» concernant l'atmosphère 
ehargée d'éleeuicité qui régne dan* 
té camp allié. 

En déclarant qu'un tel débat pour
rait mener A des divergences aiguës 
entra le gouvernement britannique 
et le comité d'Alger de de Gaulle, 
le premier ministre britannique 
pourrait m trouver dans une situa
tion extrêmement embarassante s'il 
était obligé a admettre qu'entre lui 
«t le gouvernement de Washington 
H existe des différences de principe 
AU sujet d* cette question D est 
aujourd'hui hors de doute que l'An
gleterre se heurte A ls résistance 
de» Américains lorsquelle essaie 
d'pPlenli sur de Gaulle la même in-
flamMP dans la mère patrie qu'en 
Afrique française car les Etats-Unis. 
•âpre* Avoir porté la charge prtnei-
oasje) aa l'occupation de l'Afrique du 
liera, et avoir fourni pour la tenta-
ttr« d'mvaeion les contingenta 
estas élevés des troupes, n'entendent 
H t g» laisser reléguer A l'arrière 
plan. 

Ut situation se complique encore 
par st fait que le» CtetavUnis. en 
nattant a la disposition des troupes 

l'Europe ne dépend pas de l'appari
tion de troupes anglo-américaines A 
Paris, mais bien de la défense alle
mande contre les envahisseurs an
glo - américain» Dans cet ordre 
d'idées, on croit A Berlin ne pas de
voir laisser passer inaperçu le fait 
que l'attitude que la population 
française a adoptée Jusqu'Ici est 
édifiante quant A linsuccés de 1» 
propagande ennemi» s 

En NORMANDIE, dei char* 
lourds s'acheminant vert U front, 
s'arrêtent quelques instant* afin 
de repérer l'emplacement des 
troupes ennemies. (Ph. Sipho). 

Lyon, de nouveau 

bombardé 
Part» 14. — Des avions angio-

americalns ont effectué hier une 
attaqué terroriste sur les quartiers 
habités de 1» ville de Lyon. La po
pulation civil» a subi des perte» 
considérable» 

Nombreuses victimes 

dans la région 

parisienne 
Paris. Ut. — Les avions anglo-

américains ont bombardé hier ma
tin des localités- au nord-est et au 
sud-est de la région parisienne. De 

nombreuses maisons d'habitation 
ont été détruites. On déplore de 
nombreuses victime» 

Au début de l'après-midi d'hier 
ae nombreuses bombes sont tom
bées sur le nord-est de Paris, tai
sant de nombreuses victimes. Dans 
les ruines d'une maison de Setne-et-
Oise, on a retiré des décombres 
cinq personnes victimes du bombar. 
dément du 10 Juin. 

RAID SUR LE SUD-OUEST 
Paris 14. — La nuit dernière. 

l'aviation anglo-américaine a bom
bardé plusieurs localités du Sud-
Ouest. 

ara 

Les Alliés exercent 
une nouvelle pression sur l'Espagne 

Amsterdam. 14. — L'ambassadeur de ce genre. Dans cet ordre d'idée» 
des Etats-Unis A Madrid. U Carlton 
Hajrex, a été chargé par son gou
vernement d'intiter le gouverne
ment espagnol A suspendre entière
ment ses exportations vers l'Alle
magne de produits nécessaire» A 1* 
guerre, principalement d'huile d'oli
ve, de peaux et de laine 

L'opinion à Berlin 
Berlin, 14. — La WUhelstrasse ne 

prend pas position dans la question 
de savoir si l'Angleterre et les 
Etsts-Unls exercent ou préparent 
une nouvelle pression sur l'Espa
gne 

H n'est pas passible de constater 
une pareille action, mais les mi
lieux politiques berlinois ne s'en 
étonneraient pa» Lorsqu'on se rap
pelle la politique anglo-américaine 
pendant ces dernier» moi» on peut 
être lût qu'une prasilori des anglo-
américains qui A donné des résultats 

stTltlalnl dé» biUata d» banque]entraîne d'habitude d'Autre» actions sentants du swuvernernent. 

_ rappelle A la Wlrnelmstrasse. 
l'exemple du Portugal Quoiqu'il en 
soit on ns peut oublier que l'Espa
gne et le généralissime Franco ont 
a représenter des intérêts bien dé
terminés non seulement dans le do
maine économiques mais également 
au point de vue politique. 

Dans ces circonstances, on 
peut s'imaginer «pie ie gouverne
ment espagnol se laissé entraîner 
par dés tentative* de pression Inin
terrompues de la part de l'Angle
terre et des Etats-Uni» car la fin 
d'uns telle politique est très facile 
A prévoir. 

Maçon 15. _ îoo prisonniers ra
patrié», originaires du Dauphin* et 
du Midi, sont Arrivés hier en gare 
de Maeon Ils ont été accueilli* 
par le* autorité» «xelé» «t de* raprév 

Des ruines d'une maison d'une 
localité du Sud-Ouest, plusieurs 
fois éprouvée, on vient de retirer 
cinq personnes indemne» enseve
lies depuis le 8 Juin. 

21 MORTS, 3 2 BLESSÉS 
DAMS UNE LOCALITÉ 

D'EURE-ET-LOIR 
Paris. 14. — Une localité d"Euie-

et-Loir a été bornomrdéq hier par 
l'aviation américaine ; on déplore 

morts et 32 blessés. Les véhi
cules circulant aur les routes de la 
région sont constamment mitrail
lés ; jusqu'ici on déplore S morts 
et de nombreux blessés. 

Le •» Jour de l'invasion a vu. 
pour la prejDJère foi», les deux ad
versaires faire appel A une utilisa
tion accrue du matériel. Oe fait A 
été obptiivé en quatre points du 
Iront, en premier lieu aux abords 
du nœud de oommimlratmn» 
Caen ou l'on s'attend A un choc re
tentissant de forces blindée» Dans 
ee secteur on ubseire trois centres 
de gravité. A savoir dans les parages 
immédiats de Caen même, puis près 
de Troarn où une unité aéro-portée 
anglaise est engagée contre des 
chars allemands et enfin près de 
TUlT d'où le» Anglais, appuyée par 
plusieurs chais, cherchent A gagner 
du terrain en direction Sud 

Deuxièmement, dans le secteur de 
Balleroy ou Jusqu'Ici l'Adversaire 
n'a pas réussi A opérer la percée 
vers Saint-LA A la suite des mesu
res de barrage prises par les Alle
mand» le gros des forces ennemies 
qui tentait de s'approcher de la 
ville en partant d'Islgny est resté 
bloqué A mi-chemin, 

Troisièmement dans le secteur de 
Oarantan, où A l'heure actuelle les 
Allemands se montrent particulière
ment actif» Cette ville a» trouve A 
nouveau A l'avant-plan des opéra
tions qui se développent au pied de 
la péninsule du Cotentin. Ici. les 
Américains ont concentré d'impor
tantes forces dans le but de séparer 
la péninsule du reste du pays et pri 
ver ainsi Crierbourg de toutes com
munications terrestres. L» ligne du 
front allemand se situe A l'Ouest 
de la périphérie de la ville, celie-ci 
étant aux mains des Nord-Améri
cain» 

Quatrièmement, dans le secteur 
Cherbourg, principal objectif 

opératif des Américains qui cher
chent A s'emparer du port même. 
Sans port, le ravitaillement des 20 
division» débarquées est devenu un 
problème grave pour Montgommery. 
et c'est sans doute pour cette raison 
que l'adversais* a engagé dans ce 

«ur de combat de nouvelles trou
pes et du matériel lourd. Les Amé
ricains sont parvenus, tout en subis-

des pertes extrêmement lour
des combat»; acharnXscxitUeu 

actuellement. Mais, également, dans 
cette sorte, le développement dénote 
une consolidation des positions alle
mandes et un rendement plus inten
sif et plus efficace de tous les ou
vrages fortifiés allemands, oe qui vs 
forcer Montgommery A utiliser d'im
portantes nouvelles force» * 

EISENHOWER CONTRAINT 
DE MODIFIER SON PLAN 

Berlin. 14. _ Voici ce qu'écrit 'e 
correspondant de guerre du D.N B 
sur le front de l'Ouest, Alex 
Schmaifuss : 

c Les Britannique» et les Améri
cains n'ayant pu réaliser leurs pre 
miers objectifs opérants qui w 
salant surtout A isoler ls péninsule 
av Cotentin et A s'emparer du port 
de Cherbourg d'une part et A occu
per l'embouchure de l'Orne avec .« 
ville de Caen d'autre part Elsen-
hower semble maintenant avoir mo
difié son plan. Au sud de Bayeux i. 
s'est produit un développement qui 
se- révélait déJA par des poussées de 
chars dans le secteur de Caumont 
Jusqu'A ViUers-Boccage. L'ennemi 
croyait y trouver un point faible 
dans le front de verrouillsge qui 
entre-temps a été consolidé par de» 
réserves allemandes. 

On croit savoir que d'importan
tes forces allemandes sont en route 
pour s'établir également dans celles 
de ces ragions qui sont susceptible* 
fie devenir plus tard des champ* 
d'opération» s 

Contre-attaques 

allemandes 

près de Montebourg 

Berlin, 14. — Dana las régions 
inondées su nord-ouest de Caren-
tan. les Américains ont tenté de 
gagner du terrain en direction 
ouest. Ils ont réussi A repousser 
légèrement les positions de sécu
rité allemandes et A occuper quel
ques villages, mai» ont subi, par 

suite du fait que la contrée était 
inondée et mine» des partes terri
blement élevée» 

Dea Américains faits prisonnier» 
racontent qu'en un endroit 7 bon
dés qui s'étaient écartés de la route 
s'étaient enlisé» et n'avalent pu 
être dégagés malgré tous les efforts 

En un autre endroit, As» saines ont , 
détruit le seul chemin prsttoahav 
Quatre blindés y ont subi de telles 
Avsries qu'ils n'ont pu isini luiagg 
leur route. 

LES PERTES AÙUENMES 
DES ALLIÉS 

Service cartojrrap&tr/ue du * Réveil du Nord» 

L'armée d'invasion 
a déjà perdu 

lOO.OOO hommes 
On estimait mercredi d midi, ose le* pertes actuelles des troupes 

anglo-américaines d'invasion atteignaient 100.000 hommes. « compris 
le» pertes subie* sur mer avant U débarquement. 

Ce chl/fre représente le cinquième des forces affectées fusqu'ici 
au débarquement en Normandie. 

UNE BANDE CONDAMNÉE 
A TOURNAI 

Berlin, 14. — Près de Monte-
bourg, les troupes allemandes on 
exécuté le 11 Juin, des oontra-atta 

Américain» en plusieurs endroits 
Elle» ont avancé leurs lignes au sud 
de la route Monwbourg-Qulvevllle 
et ont empêché plus A l'est, les A n * 
ncains A progresser dans la vallée 
de Merede. 

Berlin, 14. — Le correspondant 
de guerre du D.N.B. A l'Ouest, Alex 
Schmaifuss, écrit : 

Après que plus d'une semaine se 
soit écoulée depuis le début de l'In
vasion. Je me trouvais au P.C. du 
commandant en chef des troupes 
allemandes A l'Ouest, géneral-fe.d-
maréchal Gert von Rundstedt. pour 
me documenter sur la situation 

Le commandant en chef est plei
nement satisfait du cours des évé
nement» Dans son entourage, on 
constate que les troupes d'invasion 
ennemies n'ont nullement atteint 
«s objectifs fixés et que dans )e 
secteur de la tète de pont attribue 
aux Américain» le but de la pre
mière Journée d'invasion n'a pas 
été réalisée et ce, aux dires mêmes 
des prisonniers. 

Sur les cartes militaires que J'ai 
pu consulter A l'état-major. s'accu
mulent les Indications tactiques ren
seignant les mouvements de l'enne
mi et l'acheminement des réserves 
allemandes. 

On sait, A présent, avec certitude 
que 15 et probablement M divisions 
anglaises et américaines ont débar 
que. Une partie d'entre elles s ete 
décimée ou fortement réduite au 
cours des deux premières vagues 

Parmi les divisions anéantie» figu
rent la-6e division américaine et la 
6e division aéroportée anglais» La 
101e division aéroportée américaine 
a subi des pertes extrêmement lour
des. 

Au cours de ls première semAine 
d'invasion. 300 chars ennemies ont 
été mis hors de combat. 

Eté donné quli est établi que 
l'ennemi déjà utilise un bon tiers 
de son potentiel d'invasion et en oe 
qui concerne les divisions parachu
tées, même la moitié, on Attend AU 
P.C. du général feldmaréchal von 
Rundstedt, les événements A venir 
Avec d'autant plus ^l'assurance que 
es Anglo-Américains ont déjà en

gagé la plus grande partie de leurs 
troupes aguerrie» 

U guerre de partisans 
à la frontière grko-aibanaise 

Berlin. 14. — Ces Jours-ci des 
troupes allemandes ont infligé de 
lourdes pertes aux bandes commu 
mstes sux abords de Korca et 
Elene. située sur la frontière gréco-

ques énergiques et ont repoussé le» ealbainaise. Du 6 au 10 Juin, les 
partisans ont perdu 40 tues et de 
nombreux prisonnier»'Parmi le bu
tin se trouvent deux canons anti
chars 12 lancelgrenades et une 
grande quantité d'armes A feu. de 
munitions et de matériel. 

A l'ouest et au centre de l'isthme 
de Carélie, les armées soviétiques 

ont déclenché de violentes attaques 

Berlin, 15. — L'aviation 
de a, au cours de la premier» semai
ne d'invasion, et suivant un ensem
ble de données, abattu 87» appareils 
anglo-américain» 

Selon les rapports fournis par las 
unités de l'armée de terre. 4M avions 
ennemis ont, pendant l s même pé
riode, été abattus au-dessus du ter
ritoire d'invasion. 

H en résulte qu'en l'aspacs ds 
huit Jours, au moins 721 avions en
nemis ont été détruits par les for
ces artavaéraennes rulemsariles 
Dans ce total, ne sont pas compris 
le grand nombre d'avions de trans
port et de planeurs de charge. 

Aux estimations très prudentes 
faites par les tnttanoaa ailernandes 
autorisées, les pertes alliées en 
avions de ce type, parmi lnsquelsi 
on compte de très nombreux pla
neurs A long rayon d'action da mo
dèle < HamUcar s s'élève déjà 4 
plus de 1.000 appareil» 

MISE AU POINT AUfllLtJlDE 
Berlin. U. — A rencontre de ton

tes les allégations propagera dé 
source anglaisa, on <v*mmtitiisji»é de 
source officielle allemande que 1» 
localité de Tilly-sur-8eulles Ainsi 
que la ville de Troarn A U km. A 
l'est de Caen sont toujours aux 
mains des troupes allemande» 

Le. grand quartier général de» 
troupes alitées dlnvaslon s'est d'ail
leurs vu dans l'obligation de recti
fier les informations erronées qu'il 
avait publiées A ce sujet. 

Dans son émission du 16 Juin à 
minuit, la' B3.C. a déclaré que 
* Tissy et Troarn ne se Mouvaient 
plus aux mains des Alliées >. 

Les milieu xautorisés allemands 
déclarent A os propos de 1» f soon a\ 
plus expresse, que les deux localité» 
dont s'agit n'ont Jamais été occu
pées par les troupes d'invasion. 

Les Anglo-Américains 

n'ont pu remporter 

de grands succès 
Berlin. 14. — La presse allemande 

de mercredi faisant le bilan des 
opérations en cours depuis une se-
main» s'accorda A déclarer que Jus
qu'A présent les Alliés n'ont pu 
remporter de grands succès 

Le s Voelklscber Beobachter » re
lève que ls tête de pont iiimlii asaé 
rlcalne avait, U est vrai, uns lar
geur considérable mais que a» pro
fondeur est réduite. On» série d'ou
vrage» défenstfs allemands combat
tent encore dans le dos des Allié» 
De oe fait, l'ennemi reiiouuUsia de 
sérieuses difficultés pour ls poursui
te de ses opérations st pour le ravi
taillement d* ses troupe» C'est sur
tout le fait que l*ad>erssire n'a pas 
encoreAsa disposition un port da 
deonsrgeaTieTit impôt tant, qui fers, 
sentir ses effet» -

Ls < Deutsche AUgemetne Zet-

Bruxelles, 14. — On communique 
officiellement : 

Le public belge n'ignore pas que 
le château de Laeken où séjourne 
le roi des Belges depuis la oap'tula-
tion de son armée, a été. A plusieurs 
reprises, ces temps dernier» sou
mis aux attaques de l'aviation 
anglo-américaine qui Jetèrent de 

nombreuses bombe* explosives 
incendiaire» 

En vue de mettre la personne du 
roi en sécurité, le Puehrer s'est vu 
obligé de transférer provisoirement 

souverain et les membres les 
plu» proches de sa famille, vers un 
autre endroit digne de son rang et 
de sa position. 

tung », sous le titre c Une i 
après ». souligne quli ne dp paît 
pa* être impossible A deux grande» 
puissances navales comme les Etats-
Uni» et l'Angleterre, de former une 
tète de pont. Wésranoln» 11* n'ont 
pas encore pu g'enapsxs»? d'un port 
de premier ordre. I/qmteml, mssgré 
tous les Avantages quli a retirés de 
sa flotte, a perdu un» semaine pré
cieuse, une semaine aa «ours ds la
quelle le haut orsiuTsaatdnaSpiai »•»»> 
roand a été en mesure de M épater 
la oontre-offensive. A l'heure actuel' 
le, les formations allemandes s*ap-
pretent au combat, combat Un*) 
pour l'avenir de l'Europe. 

Agram 14. — L* Poglsvnfk s dé-
erété une snnrilgale gosier»*» pour 
une série de délits commis per dea 
raernhres de rai usée croate. 

Kermesse sanglan te 
s Un sot trouve toujours un pis* t* anecdote *$t U début tTtmê sert* 

sot qui l'admire ». Partant de ce]de hauts fait* d» même oenre. 
postulat, les speakers de Londres.] Et ceci se passait sur KM routa 
d'Alger et de BrasmavUls brossant\oé ns se trouvait tnsssg* cossM ai
de» tableaux idylliques et touchants 
de l'arrivée des Alliés en Norman
die. 

Ils citent mime des « parole» 

Son chef, • le barra » Lragera, 
de Gaesnain, ecope 20 a u 

de bagne 
Siégeant en conseil de guerre, le 

Tribunal Correctionnel de Toumtl 
vient de rendre son Jugement dan* 
plusieurs Aff Aires d'Attaques à main 
armée, commises en bande et at 
nuit, par 14 individus qu'avait ras
semblés 1» nommé Alexandre Lot*: 
geon. de Ouesnain (France), qui 
se faisa<t oasser pour un authenti
que baron. 

Longeon et set complices commi
rent sept importants méfaits dans 
le Toumaisis et la région frontière 
T* Tribunal a prononcé des peines 
de travaux forcés A chargé des 

coupables, soit 20 

Helsinki, 14. — Voici le texte du 
communiqué finlandais : 

A l'Ouest et dans le centre de 
llsthme de Carélie. l'ennemi a pour
suivi ses violentes attaque» Dans 
les secteurs de Vammalauut et de 
Kivennata, les assauts ennemis, 
précédés d'une préparation d'artil
lerie particulièrement violents, fu
rent repoussé» 

Les plu* dur» combats se sont 
déroulé» A Kivennata. dans la direc
tion de Silrahaekl. où nos troupes 
ont repoussé les attaques lancées 
par l'ennemi, toute k» journée du
rant, et ont tué environ mille sol-
date ennemis. 

A l'Ouest du lac de Lemtaala 
également, les attaques ennemies 
furent refoulées. One de nos sec
tions s Anéanti Jusqu'au dernier 
homme, une formation in a ses»» 
tarte de M homme» 

Ipour Hier, 1 chars soviétiques ont é » éeux ei*s«siuii, 

détruits Dans la partie occidentale 
de l'Isthme d'Aunus, l'ennemi, après, 
une préparation d'artillerie parti
culièrement forte, et A l'Abri d'une 
grande fumée, a attaqué un da nos 
points d'appui. Cette attaque fut 
brisée et l'ennemi laissa environ 
cent hommes sur le champ de ba
taille. 

En trois autre* endroits de lls
thme, des formations de em 
ennemies, furent refoulés» Ls ten
tative faste par une formation en
nemie de franchir le Svrtr a été 
déjouée 

•tien d'important A signaler des 
autres secteurs du front vssrestre 

A l'Ouest de l'isthme ds Carélie 
la chasse et la DCA. finlandaise 
ont abattu, hier, onse avions enne
mis, dont sept bombardiers en pi
qué, dests avions degtiu*jt*iMg 

rée» depuis longtemps, et qui rem
plissent d'aise et d'admiration quel
ques auditeurs naïfs qui acceptent 
comme un témoignage de pur pa
triotisme, l'engouement supposé o s 
réel de gens qui fêtent Us * Hbéra-
(ion » avec le punch de ville* en 
flammes à la lueur des torches vi
vantes imitées de Néron et pren
nent comme buffet les piles de cer
cueils qui s'avèrent insuffisante». 

Des témoins des derniers mo
ments des villes normandes arri
vent, parlent et détruisent les sor
nettes de ces reporter* trop imagi-
natifs. 

Leurs récits ne concordent guère 
avec et qui diffusant te* radios 
juives-

s Les Uberaresr* » taisaient au 
passage les fuuards : «n confrère 
écrit : s A trots cents utétie* devant 
moi, une automobile arrivait, tan
dis qui le iuiiii»s»sMiigii< d'sn avion 
•e /aisait entend** au dessus. Ji 
me couchai dan* le fossé. Il était 
temps. De (a voiture qui avait 
stoppé, une femme était desecen-
dut à la hateen agitant un 
choir blanc, 
fond bas 
elle, Jm—couchant d'une rafale de 
mitrailleuse. Quelque* rnstests 
tard, notur tortutns e s " 
incendié* g» somme 
osrps até ta tatsu. sCsés» • • » * * • I 

Itmnnd et lots aie te rstsUl» 
Puisque la B.&C. dettes* ta «éV 

rite, je rappel*» * es» fervents H 
causerie que f i s dapsté cocai muni* 
ti ds Setne-et-Ot»«, WaUack Ho
chet. fU devant le micro : 

Plu* s a s loeomottps, pis* un 
wagon ne doivent être e s état da 
rosier, disait est ersewt patriote 
et est ami ds piepl*. situ « s e soie 
de chemin da far na doit mtviittmt 
le* camions doivent être «aboté» ; 
pas un grain ta blé, pas un gram
me de viande ne doit pui-eesir A 
Pari*. Prépare* ta grève dans les 
compense* poux aftsmer les vUlse 
et faciliter par ta famine, ta ui'pp» 
péSeTsh ». 

Quelque* luttant* plu* tard, oit 
* grognent frameai* s.détrutmit tas 
bobard émt* par s** asti* et préve
nait oAsr(fqbls»i«nl esc s ta» troav 
pe* d invasion s'evsient pse posr 
mU*itm de ravttamar la popula
tion franoain, mais an contratra* 
qu'allai comptes» s» ter te* rroje. 
çol» peajr I 

Pour la karmas*i été ta IsbéYeitiM» 
te* A note-Saxon*, devant la pénurie 
dé «tore* ostl* ont égalas s t testé 
d'organiser, s* vaéetst «tas» tobUgo 
tion da tssr-. de* avrasssyjga. 

Ose d'astres mépmint «tas tes** 
ic En soiit, car ds pie-' P^P^i r* *» PaTss posr •*• part s» 
le cruisggsr s'sbsttett par T*louK.: )*-.*°"g* m*lJ!*mV':,mZm 

amenant d'une rafale da 935**»* * * £ " J ? * ° 8 £ 

W w i i g g •***>• es» y» «e ses* p u eisjL 


